
à lire aussi...

voeux de la municipalité p.4-5

Entretien avec le Maire
Bernard Haesebroeck présente les voeux de la mu-
nicipalité et trace les perspectives pour notre ave-
nir commun, après une année 2020 qui a ébranlé
notre société.
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c’est vous qui décidez !
armentières renouvelle et renforce ses dispositifs de participation citoyenne.

lancez-vous en pages 10 et 11...

démocratie participative

égalité femmes / hommes p.6-7

Armentières se mobilise
La question des inégalités entre les hommes et les
femmes touche toute la société. Rendez-vous fin
février pour des actions de sensibiliation afin de
mieux comprendre les enjeux.
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1 ● ARMENTIÈRES CONFINÉE...
On arrête tout ! Entre mi-mars et début mai, de rues désertes en
commerces fermés, la vie se fige : situation inédite depuis la
guerre, les Français doivent rester confinés chez eux pour ne
pas propager une épidémie de COVID-19 sortie de l'hiver
comme un diable de sa boîte. Chaque jour aux infos, l'égrène-
ment des décès par le Gouvernement marque les esprits, mais
combien de vies sont sauvées, aussi, grâce au formidable 
dévouement des personnels hostpitaliers ? Voilà qui méritait
bien des applaudissements quotidiens, à 20h, et de grands
« MERCI » placardés un peu partout. 

2 ● … MAIS MOBILISÉE ET DÉTERMINÉE !
Aux côtés des commerces et métiers essentiels comme 
par exemple les éboueurs, de nombreux services communaux
poursuivent leurs missions tout en appliquant les fameux gestes 
barrières : accompagnements des seniors, nettoiement des
rues, accueils administratifs, organisation du marché, etc.

Puis vient l'opération « des masques pour tous » ! D'abord grâce
à la générosité des couturières bénévoles de l'Atelier municipal,
qui produisent par centaines des masques et blouses à destina-
tion des agents hospitaliers, durant la pénurie d’avril... Ensuite,
avec la distribution gratuite de 26 000 masques commandés par
la Mairie pour tous les Armentiérois, aux premiers jours du 
déconfinement, en mai.

3 ● UN ÉTÉ ÉLECTIF ET INSTRUCTIF
Deux tours d'élection à plus de 3 mois d'intervalle, décidément
2020 est une année à part. Le 28 juin lors d'un scrutin très 
protégé, les Armentiérois dans leur majorité placent leur
confiance en l'équipe renouvelée de Bernard Haesebroeck. 

Et l'été qui suit est forcément un peu particulier, sans ses festivités
habituelles... mais avec les « vacances apprenantes » pour une
quarantaine d'enfants, partis une semaine à Ambleteuse pour
profiter des joies de la mer et aussi combler les trous dans les
apprentissages, causés par huit semaines sans école.

4 ● RÉUSSIR LA RENTRÉE
En septembre, symbole d'une vie qui reprend peu à peu 
son cours (presque) normal, la rentrée scolaire a bien lieu,
moyennant une désinfection obsessionnelle des matériels péda-
gogiques et une distanciation physique accrue entre les élèves. 

Les commerces sont enfin rouverts, mais un soutien s'impose 
afin d'amortir les impacts de la crise sanitaire, devenue aussi 
économique : la Ville consacre ainsi 200 000 € d'aide financière 
directe aux commerçants, et déploie deux campagnes de 
communication pour encourager le ‘consommer local’ : « Dans
ma zone » plutôt qu'Amazon, car « Le bon coin, c’est ici » !

5 ● VOICI LE REX !
Mais assez parlé de la COVID ! Car le Rex, le nouvel équipement
voué au développement touristique et culturel cogéré par la
Ville et l'Office de Tourisme, a ouvert ses portes au milieu de
l’été. Né des cendres de l'ancien cinéma, le phœnix n'a fait que
déployer ses ailes en 2020 avant d'être coupé dans son élan par
le virus. Qu'on se le dise, 2021 sera l'année de son envol grâce à
une programmation particulièrement riche. À suivre...

6 ● TANDIS QUE LES PROJETS AVANCENT...
En dépit d'une deuxième vague épidémique et un reconfine-
ment partiel à l'automne, 2020 est tout de même une année de
constructions et de projets urbains d'ampleur (lire le JDA n°33).
S'il ne fallait en retenir qu'un, ce serait bien-sûr celui situé à
Motte-Cordonnier. Les promoteurs immobiliers Histoire et Pa-
trimoine et Edouard-Denis y construisent plusieurs ensembles
de logements destinés à tous types de foyers. Un atout de plus
pour renforcer l'attractivité d'Armentières. Et ce n'est qu'un
début sur ce site à l’immense potentiel… 
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VOEUX

« S’adapter pour relever les défis du monde »
LA CRISE SANITAIRE PUIS LA CRISE ÉCONOMIQUE, NOS RELATIONS HUMAINES BOULEVERSÉES, LA REMISE
EN CAUSE D’UN MODE DE VIE QUI MET EN PÉRIL NOTRE PLANÈTE... : POUR SES VŒUX AUX ARMENTIÉROIS,
BERNARD HAESEBROECK REVIENT SUR UNE ANNÉE 2020 PARTICULIÈREMENT DIFFICILE, MAIS IL SOU-
LIGNE AUSSI LA FORCE D’UNE SOCIÉTÉ QUI A SU SE MONTRER SOLIDAIRE ET INSISTE SUR LES ESPOIRS
QUE LA VACCINATION FAIT NAÎTRE EN CE DÉBUT 2021.

> Selon vous, quelles sont les leçons que
nous devons retenir de 2020 ?
« C’est une année qui a bousculé le monde et
nous a ébranlé dans nos certitudes ! Nous avons
tous été exposés à la pandémie, avec souvent
des deuils. Ce fut une année douloureuse. Le
confinement, les masques, la distanciation phy-
sique, la fermeture des lieux culturels et des res-
taurants… : les effets de la crise ont modifié notre
façon de vivre. On constate une perte de repères
sur le plan des relations humaines, avec des ef-
fets psychiques importants. Sur le plan écono-
mique, c’est un désastre. Le PIB est en recul, il y
a des pertes d’emploi à la chaîne, des mises en
chômage partiel… »
« Cependant, c’est une année aussi où les soli-

darités ont été particulièrement actives. Notre
système de santé a vacillé, mais il a tenu. Notre
collectivité a mis en place les protocoles d’accueil
dans les lieux publics, les écoles ; nous avons dis-

tribué des masques pour tous. Et la société dans
son ensemble a su faire corps pour lutter contre
le virus en adoptant, avec un remarquable sens

commun, ces fameux gestes barrières si impor-
tants pour entraver la progression du virus. »

> En ce moment, on parle beaucoup de
la vaccination qui doit nous permettre
de retrouver une vie normale. Mais de
nombreux français demeurent réticents... 
« J’entends les réticences, c’est un nouveau vac-
cin et qui a été développer plus rapidement qu’à
l’accoutumée. Mais il faut faire confiance aux
scientifiques : les chercheurs du monde entier
ont travaillé à sa conception pendant un an. La
vaccination en général a éradiqué nombre de
maladies comme le tétanos ou la diphtérie qui
autrefois tuaient massivement. Chaque année, le
vaccin contre la grippe protège aussi des millions

Interview 

« 2020 est une année qui a
bousculé le monde et nous
a ébranlé dans nos certi-
tudes »
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de personnes âgées. Si notre espérance de vie a
augmenté tout au long du siècle dernier, c’est
aussi en grande partie grâce aux vaccins, il ne
faut surtout pas l’oublier. »

> Quel rôle peut jouer la Ville ?
« Déjà au titre de la promotion de la santé. De-
puis une quinzaine d’années, nous avons enclen-
ché de nombreuses actions d’information et de
sensibilisation auprès des écoliers, des familles,
des personnes âgées sur les bons gestes à adop-
ter pour prévenir les risques cardio-vasculaire, les
cancers, préserver la santé mentale... En 2019,
nous avions justement mené une action spéci-
fique sur l’importance de la vaccination. »

« Notre rôle, également, peut être sur un plan
opérationnel. Nous pouvons mettre nos moyens
communaux à disposition : en cas de sollicitation
de l’Agence Régionale de Santé, nous serons
donc prêts, comme nous l’avons été depuis le
début de la mobilisation contre la pandémie.
Une chose est sûre, la vaccination anti-covid doit
s’amplifier car elle représente une vraie espé-
rance pour sortir de la crise. »

> Beaucoup des propositions de la 
campagne, désormais inscrites au man-
dat, convergent vers l’idée de « renfor-
cer les liens » et de créer de nouveaux
espaces de rencontres. Pouvez-vous
nous en dire plus ?

« Dans le contexte que nous connaissons, réap-
prendre à vivre ensemble est fondamental. Re-
nouer avec l’autre. En renouvelant notre soutien
à la vie associative, notamment avec le projet
d'un village des associations ou la création d'une
carte de découverte des sports, nous stimulons
ces rencontres entre les habitants qui génèrent
du lien social. Renforcer les liens, cela s'entend
aussi entre les usagers et leurs services publics
communaux avec le projet de la Maison des se-
niors, du Bus jeunesse ou l’évolution des mis-
sions de la Tranquillité publique vers toujours
plus de proximité... Renforcer les liens, c'est en-
core entre les citoyens et leurs élus grâce à l’ac-
centuation des dispositifs de démocratie
participative, dont le doublement du Budget Par-
ticipatif. Nous avions déjà beaucoup avancé sur
tous ces sujets dans les précédents mandats.
Nous les amplifieront ces prochaines années. »

> La Municipalité va peu à peu déployer
un « Plan Armentiérois pour le climat ».
Quelles en sont les enjeux à l’échelle
d’une ville comme Armentières ?
« C’est dans le droit fil du Plan Climat-Air-Énergie
de la MEL, qui ambitionne 40 % de réduction des
émissions de CO2 à l’horizon 2040. C’est impé-
ratif. Notre mode de vie va devoir s’adapter pour
relever les défis du monde, on est devant une pe-
tite révolution. Celui qui pense qu’il ne sera pas
concerné se trompe. Notre Plan de Déplace-
ments Urbains accordera une place centrale aux
déplacements doux, à pied, à vélo ou à trotti-
nette, et aux transports en commun. Cela a déjà
commencé, on voit de plus en plus de gens se
passer de l’auto. C’est intimement lié à la ques-
tion de la santé, car on sait que la pollution cau-

sée par les transports en ville tue de plus en plus.
Les nouvelles façons d’appréhender le travail
vont aussi dans ce sens d’une réduction de l’em-
preinte carbone avec l’accroissement du télé-tra-
vail, le boum des tiers-lieux qui sont des
plateformes innovantes de co-working. La

consommation, notre façon de nous alimenter
sont aussi en train de muter, on le voit bien avec
le ‘clic and collect’ qui arrive dans nos com-
merces de proximité, avec l'engouement pour les
circuits courts, les expériences d’’économie cir-
culaire… Tout cela va concourir à rendre notre so-
ciété plus sobre. Il faut envisager le progrès selon
une perspective nouvelle  : mieux plutôt que
plus. »

> Quels sont vos voeux aux Armentiérois
pour 2021 ?
« Je leur souhaite, je nous souhaite de retrouver
toute la liberté de mouvement et le relationnel
des gens du Nord : la spontanéité, la chaleur hu-
maine, la sociabilité. Tout cela a été mis à mal en
2020. Puissions-nous vite renouer avec ce plaisir
de vivre ensemble dans le bonheur ! »  

«  Il faut envisager le pro-
grès selon une perspective
nouvelle : ‘mieux’ plutôt que
‘plus’ »

«  Réapprendre à vivre en-
semble est fondamental »

«  EN 2021, RETROUVER LE RELATIONNEL DES GENS DU NORD  : LA SPONTANÉITÉ, LA CHALEUR 

HUMAINE, LA SOCIABILITÉ. ET RENOUER AVEC CE PLAISIR DE VIVRE ENSEMBLE DANS LE BONHEUR ! »
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1907
La loi accorde aux femmes mariées 
la libre disposition de leur salaire.

●

1944
Les femmes obtiennent le droit de vote.

●

1965
Les femmes peuvent ouvrir un compte

en banque sans l'autorisation de 
leur mari.

●

1970
Suppression dans le Droit 

de la notion de « chef de famille ».
●

1975
Loi Veil sur l’IVG.

●

1985
Égalité des époux dans la gestion des

biens de la famille et des enfants.
●

2000
Loi sur la parité en politique.

●

2021
Le prochain James Bond est une femme.

72%
DES TÂCHES DOMESTIQUES SONT 

EFFECTUÉES PAR LES FEMMES

3
UNE FEMME DÉCÈDE TOUS LES 3 JOURS,

VICTIMES DE SON CONJOINT 

20%
DU SPORT À LA TÉLÉVISION EST 
CONSACRÉ AU SPORT FÉMININ

38%
DE FEMMES PARMI 

LES ÉTUDIANTS À L'ENA EN 2017

-24%
LA DIFFÉRENCE DE SALAIRE 

AVEC LES HOMMES, EN MOYENNE

-39%
LA DIFFÉRENCE, EN MOYENNE, DE LA

PENSION RETRAITE DE DROIT

Chiffres 2019 du Secrétariat d’Etat chargé de
l’Égalité entre les femmes et les hommes

E
n 2017, l’affaire Weinstein, du nom de ce produc-
teur américain condamné pour agressions
sexuelles, déclenche un mouvement mondial

d’indignations devant les violences faites aux femmes.
Rassemblées autour du hashtag #balancetonporc en
France, plusieurs célébrités se joignent aux innombra-
bles anonymes pour dénoncer, d’abord via les réseaux
sociaux, les agressions dont elles-mêmes sont les vic-
times. Le phénomène prend une ampleur médiatique
inédite et peu à peu les débats s’élargissent à la condi-
tion inégalitaire des femmes dans notre société.
Car si les violences sont l’expression la plus grave de
ces inégalités, elles ne sont que la partie émergée de
l’iceberg. Les inégalités s’insinuent en effet partout
dans notre vie quotidienne. Aujourd’hui, les femmes
représentent 70 %1 des travailleurs pauvres, elles ga-
gnent en moyenne 24 %1 de moins que les hommes à
poste équivalent. Elles consacrent deux fois plus de
temps que les hommes aux tâches ménagères. Elles
assument aussi la contraception dans 85 %2 des cas,
tandis que de très nombreuses femmes élèvent seules
leur(s) enfant(s), souvent dans la précarité… Précarité
que vivent les retraitées plus fortement que leurs sem-
blables masculins. Et caetera.

Toute une éducation à refaire
Annie Théry, présidente du comité armentiérois de
l’association Femmes Solidaires, estime comme beau-
coup de militantes du féminisme qu’une éducation
biaisée est à l’origine du mal : « Dans notre société fa-
çonnée par les préceptes judéo-chrétiens, le patriarcat
a longtemps été la norme », souligne-t-elle. C’est à
dire une société où l’homme détient le rôle dominant,
notamment au foyer où il est « le chef de famille ». Ici
déjà, c’est le masculin qui l’emporte. « Consciemment
ou non, ce sentiment erroné de n’être pas tout à fait
l’égal de l’homme a pu s’ancrer en nous. » Annie Théry
relève également ces petits symptômes qui trahissent
le sexisme dans la manière, chez certains parents,
d’élever leurs enfants : par exemple, « quand on leur

dit qu’un garçon ça ne doit pas pleurer, ou quand le
papa demande aux filles de faire la vaisselle à la fin du
repas... »

Une République sexiste ?
Plus inattendu, la discrimination émanerait même de
nos institutions. « Notre République est sexiste », af-
firme Stéphane Frimat. Le directeur du Vivat parle ici
en spécialiste du sujet, ayant fondé son propre mou-
vement militant3, et contribué récemment à des tra-
vaux pour le Haut Conseil à l’Égalité entre les Femmes
et les Hommes. « Ça commence dès notre devise, ‘Li-
berté, Égalité, Fraternité’», explique-t-il. « Fraternité

En finir avec les inégalités entre

Les Femmes solidaires à l'écoute
l 'association Femmes solidaires se bat pour la cause féministe en général et sou-

tient les femmes en particulier. Le comité armentiérois compte 70 adhérentes,
dont Annie Théry (photo), sa présidente. « Nous recevons les femmes à notre per-
manence pour les aider à surmonter leurs problèmes, souvent pour des violences
conjugales. Si nécessaire, nous les accompagnons dans leur démarche de dépôt
de plainte, qui est toujours un acte difficile. Nous les aidons aussi sur les questions
d'endettement, de garde d'enfant, de logement, d'accès aux droits, etc... » En pa-
rallèle, Femmes Solidaires organise des temps forts de sensibilisation, y compris
auprès des scolaires, et réalise des actions de terrain : prochainement, elle se mo-
bilisera contre la précarité menstruelle en distribuant des protections périodiques
aux jeunes femmes dans les lycées, ainsi qu'aux SDF et aux migrantes.

> FEMMES SOLIDAIRES – 104, rue du Général Leclerc.
Permanences tél. le mardi après-midi au 07 86 61 39 02

SOCIÉTÉ 
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LA VILLE S’ENGAGE POUR L’ÉGALITÉ ENTRE LES FEMMES ET LES HOMMES, CE QUI SE 
DES DIFFÉRENCES DE SALAIRE JUSQU’AUX VIOLENCES, LES DISCRIMINATIONS SUBIE
QUELQUES CLÉS POUR MIEUX COMPRENDRE CE SUJET DE SOCIÉTÉ QUE LE PRÉSIDEN

QUELQUES CHIFFRES

QUELQUES DATES

ACTUALITÉS



veut dire que nous sommes frères, ça ne
concerne donc pas nos sœurs ! Il y a pour-
tant un mot pour n’oublier personne, c’est
‘adelphité’, qui se rapporte à une même ori-
gine maternelle. » De la même façon, il pré-
férerait que notre Constitution, dans son
Préambule, promeuve « les Droits humains
plutôt que les Droits de l’Homme. » Pour ce
qui est du Panthéon, en revanche, l’inscrip-
tion « Aux grands hommes, la patrie recon-
naissante », gravée dans la pierre, se prête
peu aux corrections de texte.
Les mots seraient-ils à la source des maux ?
« La langue est l’une des premières discrimi-
nations », rappelle Stéphane Frimat. 
« À l’école, on apprend que le masculin l’em-
porte sur le féminin. C’est une chape de
plomb ! Cette règle décidée arbitrairement
par des grammairiens au XVIIe siècle a joué
un rôle décisif dans la prolifération du
sexisme, car le sens grammatical s’est peu à
peu banalisé. »

Prises de conscience individuelles et
mobilisation collective
Annie Théry constate toutefois que les men-
talités, et donc les mœurs, ont commencé à
changer. « J’ai élevé mes enfants sur un prin-
cipe d’égalité et je vois qu’ils font de même
avec les leurs. Leur vie de couple est équili-
brée aussi. » La société dans son ensemble a
pris conscience de la nécessité de combler
les retards. Ainsi, l’égalité entre les femmes

et les hommes avance en Droit et de nom-
breux progrès législatifs ont été acquis, sou-
vent grâce aux combats menés par des
femmes, l’exemple de Simone Veil sur le
Droit à l’avortement étant le plus embléma-
tique. Dans le monde du travail, même si le
plafond de verre les empêchant d’accéder
aux plus hautes responsabilités n’a toujours
pas volé en éclats, les femmes sont de plus
en plus nombreuses au sommet des hiérar-
chies : en 2017, elles étaient 42 % dans les
instances dirigeantes des 160 plus grandes
sociétés françaises cotées en bourse1. Autre
exemple nettement plus proche, sur les trois
postes de direction générale des services de
la Mairie, deux sont occupés par des femmes. 

vers une société plus juste
Prenant la mesure du défi qu’elle entend re-
lever à son échelle, la Ville s’est dotée d’une
délégation à l’égalité femmes – hommes,
confiée à la conseillère municipale Rut Ler-
ner-Bertrand. « Ce n’est pas un sujet qui di-
vise, mais au contraire qui va nous
rassembler », assure l’élue. « Nous voulons
tendre vers une société plus juste : cet objec-
tif sera atteint avec les hommes et les
femmes ensemble réunis. » 

1 Chiffres 2019 du Secrétariat d’Etat chargé de
l’Égalité entre les femmes et les hommes 
2 Source : INED
3 Mouvement-HF.org

e les femmes et les hommes

« La Ville s’engage pour la promo-
tion de l’égalité entre les femmes et
les hommes. La première des injustices est l'insécurité.
Il est insupportable que les femmes ne puissent mar-
cher dans la rue sans craindre d'être importunée ou
agressée, c'est pourquoi il est nécessaire de travailler
durablement à la construction de nouveaux modes de
socialisation entre les citoyens des deux sexes, grâce à
une politique locale d’égalité. C'est ainsi que les men-
talités évolueront plus largement et plus vite. De la
même façon que les exigences écologiques infuseront
toutes les décisions de la municipalité, l'égalité
femmes-hommes sera prise en compte le plus souvent
possible dans les orientations politiques du mandat,
car les enjeux concernent toutes les dimensions de
notre vivre ensemble. »

« Comme le montre cette première programmation
(lire ci-dessous) qui aura lieu entre fin février et début
mars, nous allons mener des actions concrètes d'infor-
mation et de sensibilisations à l'attention des publics.
Pour faire perdurer cet engagement tout au long du
mandat et multiplier les événements, nous allons
constituer un réseau qui rassemblera l’ensemble des
acteurs du territoire : Ville, établissements scolaires, as-
sociations, CCAS, Centre hospitalier.... » 

« Afin de favoriser la participation de toutes les bonnes
volontés, les citoyens pourront s'engager à nos côtés.
L'adhésion des Armentiérois est indispensable ! » 

LES RENDEZ-VOUS

CONTACTS

● LUNDI 22 FÉVRIER / Village de l’égalité femmes-hommes
Ateliers, rencontres, expos… salle Paul Hazard (52 rue J. Lebleu).

● VENDREDI 26 FÉVRIER / Ciné-débat : « Droit des femmes et
cinéma ». Avec T. Cormier, conférencier. Par le CIDFF. Cinéma.

● DU 8 AU 13 MARS / Exposition 
Par le CIDFF. Hôtel de ville.

● VENDREDI 17 MARS / Spectacle-débat
Stéréotypes, préjugés, discriminations, Droit... Hôtel de ville.

● VENDREDI 26 FÉVRIER / Ciné-débat (film 'La bonne épouse')
Avec C. Delahaie et M. Demessine. Cinéma Les Lumières, 19h.

Et aussi… Au CCAS : plusieurs rendez-vous entre le 9 et le 29
mars (Droit, socio-esthétique, art thérapie…). 
Infos et réservations au 03.61.76.12.60.
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TRADUIT DÈS CE DÉBUT 2021 PAR PLUSIEURS RENDEZ-VOUS PUBLICS.
ES PAR LES FEMMES SONT MULTIPLES ET TROP SOUVENT MINIMISÉES.

NT DE LA RÉPUBLIQUE A ÉRIGÉ EN GRANDE CAUSE DU QUINQUENNAT.

► LE SENS DE L’ACTION MUNICIPALE

par Rut LERNER-BERTRAND
Conseillère déléguée,

à Légalité Femmes/Hommes

« INSTAURER UNE POLI-
TIQUE LOCALE D’ÉGALITÉ »

> Le Point d'Accès au Droit (29 rue Jean Jaurès) accueille des per-
manences du Centre d’Information des Droits des Femmes et de la
Famille. Plus d'infos au 03.61.76.08.52

> Numéro d'urgence pour les femmes 
victimes de violence : 39 19



L a crainte du vol est l’un des premiers freins à l’achat d’un vélo. Chaque
année, plus de 100 000 vélos retrouvés ne peuvent être restitués à leur

propriétaire, faute de pouvoir l’identifier (source IFRESI-CNRS). Pour lutter
contre les vols, le recel ou la revente illicite de bicyclettes, une nouvelle ré-
glementation impose désormais le marquage des vélos vendus neufs par
des commerçants. Il s'agit du bicycode, fruit d’un partenariat entre les
forces de l’ordre et la Fédération des Usagers de la Bicyclette. Le nu-
méro unique de 12 chiffres sera inscrit dans une base de données réperto-
riant les identifiants pour retrouver les propriétaires. Il est possible de faire
marquer votre vélo auprès des opérateurs Bicycodes, dont la liste se trouve
sur le site officiel (ci-dessous). Au reste, de prochaines opérations de mar-
quage auront lieu à Armentières, nous vous tiendrons bien-sûr informé !

PLUS D’INFOS SUR LE SITE OFFICIEL WWW.BICYCODE.ORG

Contre le vol, pensez à faire marquer vos vélos !

ACTUALITÉS
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Favoriser les déplacements doux et les tran

C
hacun a pu s’en rendre compte durant le
premier confinement, quand les autos res-
tent au garage, le calme s’installe, l’air de-

vient presque aussitôt plus respirable, et même
les animaux sauvages réapparaissent... En
temps normal, au contraire, du bruit, de la pol-
lution et du danger : voilà ce que la surpopu-
lation automobile engendre au quotidien dans
nos villes ! Comment en est-on arrivé là ? Tout
simplement parce que l’automobile, dans la
seconde moitié du XXe siècle en France, était
l’alpha et l’oméga du développement urbain.
Elle avait de bons atouts, il faut le reconnaître :
en plus d’une grande liberté offerte pour se
déplacer, elle a contribué à la prosperité éco-
nomique du pays. Mais, de grandes avenues en
rocades coupant le paysage, de parkings vam-
pirisant l’espace public en rues congestion-
nées, elle a fini par envahir notre vie au
détriment des piétons, des cyclistes et même
des usagers des transports en commun.

Le tournant du XXIe siècle
Le début du XXIe siècle marque un tournant.
Plus que jamais face aux enjeux environne-
mentaux et de santé, et aussi pour leur bien-
être, les Français sont prêts à changer leur
façon de se déplacer comme ils changent éga-
lement peu à peu leur manière de consommer.
47 % d’entre eux considèrent qu’au moins une
partie des trajets qu’ils réalisent au quotidien
pourraient l’être à vélo (source Ademe). Et ils
ont raison : la moitié des trajets effectués en
France font moins de 5 km ! « L'ère du tout-
voiture touche à sa fin, les collectivités doivent
accompagner et encourager cette transforma-
tion de nos usages », insiste Jean-Louis Mer-
ten, adjoint au maire, qui le rappelle : « la
mobilité sera l’un des grands chantiers du
mandat. »

mobilités

Armentières à vélo 

LE JDA ACCOMPAGNE LA VOLONTÉ
MUNICIPALE DE PROMOUVOIR LE
VÉLO. RÉGULIÈREMENT, VOUS LIREZ
DES INFOS PRATIQUES ET ACTUALITÉS
AUTOUR DE LA PETITE REINE À AR-
MENTIÈRES.

> PREMIÈRE ÉTAPE CE MOIS-CI : ON
PARLE IMMATRICULATION ET VISIBILITÉ
LA NUIT !

ON LES APPELLE « DOUX » PARCE QU’ILS NE GÉNÈRENT PAS (OU MOINS) DE POLLUTIONS DANS L’AIR. À VÉLO, À 
DOIVENT POUVOIR SE COMBINER PARFAITEMENT AFIN DE CONSTITUER UNE OFFRE EFFICACE FACE À LA VOITU
UNE STRATÉGIE AMBITIEUSE, DONT LA RÉUSSITE DÉPENDRA AUSSI DE LA MOBILISATION DE SES PARTENAIRES I

L’ENgagement de la ville
Cet engagement de la Ville s’inscrit d’aileurs dans
la continuité des 10 dernières années. De fait, à
l’instar de la requalification des places du centre-
ville achevée en 2011, tout nouveau projet d’amé-
nagement urbain accorde désormais une place
centrale aux modes de déplacement alternatifs à
l’auto. « Aujourd'hui, on cherche à apaiser la ville
en partageant l'espace public plus équitablement
entre tous les types de mobilités », synthétise le
maire, Bernard Haesebroeck. Rue Albert De Mun,
le chantier en cours entre La Chapelle et Armen-
tières en est un autre exemple. La voiture n’est pas
bannie, bien sûr, mais elle n’est plus prioritaire : elle
roulera à 30 km/h et laissera, de part et d’autre de

la chaussée, de larges voies dédiées à ceux qui
avancent à la force des mollets, qu’ils soient à pied,
en selle ou sur une trottinette.
Les aménagements au profit des modes doux (élar-
gissement des trottoirs, pistes cyclables, parkings à
vélo, voies de bus…) se sont multipliés et ils vont
donc se poursuivre. Et puisque la cité se construit
pour et avec les citoyens, ceux-ci sont le plus sou-
vent directement associés aux décisions. Par exem-
ple, un groupe de travail réunira la Ville, la MEL et
l’Association pour le Droit au Vélo pour définir les
actions prioritaires à mettre en oeuvre. En l’occur-
rence, s’agissant du vélo, l’un des enjeux sera de
permettre une continuité des cheminements d’un
bout à l’autre d’Armentières.
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À vélo, être vu est aussi important que voir ! Pour
la sécurité, le code de la route détaille l’équipe-
ment requis pour circuler la nuit (visuel ci-contre).

● un phare avant blanc ou jaune
● un phare arrière rouge
● un catadioptre avant blanc ou jaune
● un catadioptre arrière rouge
● des réflecteurs visibles latéralement
● des réflecteurs de pédale
● des catadioptres sur les remorques

L'éclairage est facultatif de jour mais recom-
mandé (brouillard, pluie, tunnels..).

Celui qui pédale aussi...
Tout cycliste qui circule de nuit hors aggloméra-
tion est tenu de porter un gilet rétro-réfléchis-
sant dit « de haute visibilité ». De plus, la
Fédération des Usagers de la Bicyclette conseille
de doter en surfaces rétro-réfléchissantes le
maximum d'éléments : cadre, garde-boue, sa-
coches, etc.

Moins de 10 % des déplacements à vélo se font
la nuit mais ils entraînent 20 % des accidents
corporels ou mortels (chiffres Sécurité Routière
2018). Voilà qui fait… réfléchir !

nsports en commun 

La nuit, « réfléchissez » bien avant de partir !

PIED, EN BUS OU EN TRAIN, LES DIFFÉRENTS MODES DE TRANSPORT
URE, NOCIVE À MAINTS ÉGARDS. LA MUNICIPALITÉ MET EN OEUVRE
INSTITUTIONNELS, À COMMENCER PAR LA MEL.

193 gr. de CO2

il faut plus de bus, plus de trains !
Toutefois, la stratégie municipale pour la
mobilité ne peut s’envisager sans la partici-
pation active des partenaires que sont la Ré-
gion et la SNCF pour les trains, et surtout la
MEL, qui établit le Plan de Deplacements Ur-
bains, document cadre à partir duquel dé-
coulent les grands projets en la matière.
C’est la MEL, précisément, qui construit les
routes, trace les pistes cyclables et déploie
le réseau des bus Ilévia. « Sur les transports
en communs notamment, nous estimons
que l’agglomération armentiéroise n’est pas
considérée à sa juste importance », rapporte
Jean-Louis Merten. « S’il y a autant de voi-

tures, ce n’est pas la faute des habitants qui,
souvent, ne peuvent tout simplement pas
faire autrement faute de desserte suffi-
sante », déplore l’élu. La Ville d’Armentières
entend ainsi faire valoir ses exigences auprès
de la Métropole. Un travail à mener y com-
pris en concertation avec les communes li-
mitrophes, concernées au même titre. 
L’objectif de la municipalité est donc ambi-
tieux et simple à la fois : dès le pas de porte
du domicile, rendre les déplacements décar-
bonés aussi fluides que possible au point de
pouvoir se passer de l’auto, et ce à travers
toute l’agglomération armentiéroise. 

«DÉVELOPPER LES ALTER-
NATIVES À LA VOITURE, À
L’ÉCHELLE DU TERRITOIRE

ARMENTIÉROIS»

LE BUS 5 FOIS MOINS POLLUANT !
Pollution moyenne au kilomètre, pour un voyageur
(source ADEME)

35 gr. de CO2

LE CHIFFRE QUI FAIT MOULINER

15
km/h

En ville, un cycliste roule à 15 km/h en moyenne,
contre 14 km/h pour un automobilste.

→

► LE SENS DE L’ACTION MUNICIPALE

par Jean-Louis MERTEN
adjoint au maire délégué aux tra-

jets en ville et mobilités douces

« La mobilité sera l’un des grands chantiers de ce
mandat. Ou plutôt les mobilités, car nous voulons
développer tous les modes alternatifs à la voiture :
le bus, le vélo, la marche et même la trottinette. Pour
les piétons, nous travaillerons à relier entre eux les
quartiers avec des chemins paysagers spécifiques,
comme nous avons commencé à le faire entre le
complexe sportif et les Prés du Hem. Dans le cas du
vélo, le plus important, c’est la sécurité : nous devons
proposer plus de voies dédiées, séparées de la cir-
culation automobile. Il convient aussi d’assurer la
continuité cyclable d’un bout à l’autre de la ville.
C’est ce que nous travaillerons avec la MEL, qui est
en charge de ces aménagements dans le cadre du
Plan de Déplacements Urbains métropolitain.  »

« Les transports en commun, indissociables de notre
stratégie, sont au centre de nos préoccupations.
Nous dépendons encore tout particulièrement de la
MEL, qui doit nous considérer plus sérieusement,
c’est-à-dire comme un territoire fort de 70 000 ha-
bitants : nous manquons de bus dans l’Armentiérois
! De plus, il faut que notre Citadine soit une véritable
navette inter-urbaine avec un service de transport
digne de ce nom, ce que les élus des communes voi-
sines demandent également. Nous allons interpeller
la MEL sur ces questions, tout comme nous interpel-
leront la Région et la SNCF à propos de la Gare, dont
l’entretien est défaillant, où les accès PMR sont à re-
voir et les dessertes insuffisantes. »

« Nous espérons convaincre nos partenaires et ob-
tenir rapidement des avancées. L’enjeu n’est pas
mince : il ne s’agit pas seulement de nos déplace-
ments, mais de la mutation de notre société face aux
défis environnementaux et climatiques ! » 



à
une époque pas si lointaine, les citoyens
pratiquaient la démocratie façon « deux
petits tours d’élection et puis s’en vont »,

laissant les édiles mettre en œuvre le pro-
gramme pour lequel ils avaient été élus, sans
trop s'intéresser aux affaires de la cité jusqu'au
scrutin suivant... Aujourd’hui, la donne a
changé : notre démocratie est de plus en plus
participative, c’est à dire que les habitants de-
viennent acteurs des décisions qui les concer-
nent. « L’intelligence collective produit toujours
de bonnes décisions. Les citoyens ont du poten-
tiel, à nous de le susciter », énonce Martine Du-
breu, adjointe au maire déléguée. Si les lois ont
évolué pour lui permettre de se développer (la
première étant la loi du 2 mars 1982), la démo-
cratie participative ne peut toutefois avoir cours
sans la volonté affirmée des élus locaux.

Depuis 1995...
Ainsi, en 25 ans, la Ville d'Armentières a mis en
place de nombreux dispositifs, chacun allant
plus loin que le précédent. Avec les Assemblées
de Quartier instaurées dès 1995, puis le Conseil
Local de Concertation en 2003, les Ateliers de
Quartiers en 2009 (transformés en Ateliers d’Ini-

tiatives Citoyennes en 2017), ou le Conseil  
Citoyen en 2015, les habitants ont pu endosser
un rôle de plus en plus prépondérant pour « la
chose publique ». En 2018, la création du pre-
mier Budget participatif accélère encore le mou-
vement en confiant directement aux citoyens
une part du budget communal !

Des idées pour l'intérêt général
En conséquence, les réalisations émanant de la
démocratie participative se sont multipliées ces
dernières années : création d’espaces verts, ins-
tallation de composteurs collectifs, organisation
de rendez-vous festifs (comme le Troc citoyen),
implantation d’équipements pour la pratique
du vélo, conception d'un parcours-santé le long
de la Lys… De nombreux Armentiérois se sont
lancés pour l'intérêt général, comme Edith En-
grand (Atelier de Quartier St Roch – Route
d'Houplines), qui trouve cet engagement très
stimulant. « Ce sont les habitants qui choisissent
vraiment et notre participation est complète, de
l'initiative du projet jusqu'aux détails de sa réa-
lisation », souligne-t-elle. La mobilisation des ci-
toyens permet aussi de faire remonter des
doléances qui autrement seraient peut-être res-

tées dans l'anonymat. « Des habitants du quar-
tier se plaignaient d'un manque de bancs pour
se détendre. On en a discuté en séance, on l'a
fait et aujourd'hui tout le monde en profite », il-
lustre Edith Engrand. En filigrane, elle le
constate, tous ces projets ont une valeur ajoutée
précieuse : « ils favorisent les rencontres, y com-
pris entre les générations. »

Nouveau départ
Face à cet engouement de la participation ci-
toyenne, la municipalité a décidé le renouvelle-
ment autant que le renforcement des dispositifs
existants. En 2021 sont créés les Conseils Parti-
cipatifs tandis que le Budget participatif voit son
montant augmenter de... 100 % (lire par ail-
leurs) ! Egalement, pour concerter et co-
construire les projets dans les quartiers avec la
municipalité, la possiblité sera donnée aux ha-
bitants de se constituer ponctuellement en
Groupes Action Projet.
Cette année marque donc un nouveau départ
pour les dispositifs de démocratie participative,
grâce auxquels chacun peut apporter sa contri-
bution au bénéfice de la vie de son quartier, de
sa commune. Avis à la population... 

LES INSTANCES DE DÉMOCRATIE PARTICIPATIVE SERONT RENOUVELÉES ET RENFORCÉES CETTE
ANNÉE, OFFRANT PLUS DE POSSIBILITÉS AUX CITOYENS D'AGIR POUR LEUR VILLE. ON VOUS 
EXPLIQUE POURQUOI ET COMMENT...
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FOCUS

C’est un petit morceau de ville entièrement investi grâce à la partici-
pation citoyenne ! Autour de la Maison du Temps Libre, les habitants ont
choisi ensemble les aménagements qui agrémenteront la vie du quartier.
S’appuyant sur le Budget participatif ou via les Ateliers d’Initiatives 
Citoyennes, quatre projets sont en cours d’installation : un jardin potager
partagé, un composteur, un caniparc pour faire gambader les chiens de
compagnie, et une boîte à livres pour partager la culture ! 

Photo ci-contre : Élus, techniciens de la Mairie et habitants se sont rendus sur
place, début décembre dernier, pour une visite préparatoire avant les travaux.

Autour de la Maison du Temps Libre...

DÉMOCRATIE PARTICIPATIVE 

En 2021, plus de participation 
pour toujours plus de démocratie !
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I nitié en 2018, le Budget participatif (BP) a
tout de suite rencontré un grand succès

avec 41 projets déposés, la plupart au profit
de la nature. Comment ça marche ? Tous les
habitants à partir de 11 ans peuvent dépo-
ser un projet à titre individuel, collectif ou
associatif, dès lors qu'il vise à améliorer le
cadre de vie, le « bien vivre ensemble » et
qu'il profite au plus grand nombre. Ces pro-
jets sont ensuite soumis à une votation ci-
toyenne  : ceux emportant le plus de
suffrages sont enfin mis en œuvre par les
services municipaux !
Parmi les réalisations permises avec les deux
premiers budgets participatifs, citons  :
l’achat de vélos-bureaux aux écoles Salen-
gro et Anatole-France (les enfants pédalent
en travaillant, ce qui facilite leur concentra-
tion notamment), l’aménagement d’un ca-

niparc à côté de la Maison du Temps Libre,
la plantation d’un verger au Bizet, l’achat
d’un chargeur écologique place Saint-Vaast
(on branche son smartphone, on pédale et
ça charge !), l’installation de ruches, d’un
hôtel à hirondelles, etc...
Le premier BP s’élevait à 50 000 €, le se-
cond à 70 000 €... Le troisième, qui se lance
en ce début d’année, double la mise pour
atteindre 140 000 €, dont 40 000 € réservés
aux jeunes entre 11 et 25 ans ! 

Le conseil municipal du 17 décembre dernier a voté la création des Conseils Participatifs.
Comme pour les Ateliers de Quartiers puis les Ateliers d’Initiatives Citoyennes auxquels

ils succèdent, ils se basent sur le même principe de participation des habitants à la vie
de la cité. Ces conseils participatifs sont dotés d’une réelle force de proposition et d’action
dans le cadre de projets d’intérêt général qui émaneront à l’initiative de leurs membres.

Quatre Conseils Participatifs seront installés, selon un découpage par quartiers : Bizet,
Léo Lagrange ; Salengro, Prés du Hem ; Saint-Roch, Route d’Houplines ; et Centre-ville,
Gare, République, Ile de Flandre. Dans chacun siégeront de 10 à 15 Armentiérois volon-
taires (agés de 16 ans et plus), issus de la plus grande diversité (âge, catégorie sociopro-
fessionnelle, implication associative…). Ils seront formés au début de leur mandat
(organisation administrative, méthodes de travail, rôle des élus…). Au-delà de 15 candi-
datures, un tirage au sort sera effectué en tenant compte de la parité femmes / hommes.
Les élus de quartiers animeront les Conseils participatifs dont le mandat aura une durée
de 28 mois. 

« En lien avec les habitants,
nous avons travaillé sur une évolution de nos
dispositifs de démocratie participative vers une
démocratie constructive. Ces dernières années,
par exemple avec l’engouement autour du Bud-
get participatif, les Armentiérois ont montré
qu’ils souhaitaient être plus impliqués encore
dans les concertations et décisions qui
construisent la ville et leur cadre de vie. Nous
faisons donc évoluer les AIC (Ateliers d’Initia-
tives Citoyennes) vers des Conseils Participatifs
qui garantissent mieux la citoyenneté, la
concertation et la proximité avec les habitants.
Notre deuxième décision forte est le double-
ment de l’enveloppe dédiée au Budget partici-
patif, ce qui permettra la réalisation d’actions
plus nombreuses et de plus grande envergure. »

« Nous innovons aussi avec la mise en place de
Groupes Action Projet, un dispositif qui pro-
pose de nouvelles interactions entre habitants,
élus et techniciens municipaux sur des projets
spécifiques. »

« Il n'y a rien de plus démocratique que ces dif-
férents dispositifs  : chers Armentiérois, vous
avez les clés, c’est à vous de proposer et de
choisir les actions pour l'intérêt général dans
notre belle ville ! »

Budget participatif :
on double la mise en 2021 !

Création des Conseils
participatifs ! par Martine DUBREU

adjointe au maire 
déléguée aux droits hu-

mains et à la démocratie
participative

VOUS SOUHAITEZ PARTICIPER ?
Un appel à candidature sera lancé fin janvier, pour une installation des Conseils Parti-
cipatifs en février. Rendez-vous sur armentieres.fr.

VOUS SOUHAITEZ PROPOSER UN
PROJET ?
Rendez-vous fin janvier sur armentieres.fr
ou en Mairie pour remplir le formulaire.
Date limite de dépôt des projets  : le 31
mars 2021.

► LE SENS DE L’ACTION MUNICIPALE

«LES ARMENTIÉROIS
ONT LES CLÉS »

Pour toute question, contacter le

SERVICE
DÉMOCRATIE PARTICIPATIVE

> 03 61 76 21 14
democratie@ville-armentieres.fr



L e Service Seniors et la Médiathèque s'associent pour proposer aux 
personnes âgées, la livraison de livres à domicile ! Marie-Claude est une

des meilleures clientes, et pour cause : « Je lis énormément et je suis très
vite à court de lecture ! » Le service est personnalisé : « Je dis quels sont
mes goûts et les conseillers de la médiathèque me proposent une sélection
de romans. Chloé me les apporte à la maison et passe un moment avec
moi. Nous discutons de plein de choses, c'est toujours un moment agréa-
ble. » Ce dispositif mis en place l'été dernier s'adresse prioritairement aux
personnes isolées et rencontrant des difficultés pour se déplacer. 

> Pour en bénéficier, contacter le Service Seniors au 03.61.76.08.57

Après la Première Guerre mondiale, Hans Landler,
conseiller municipal féru d'histoire locale, traite de
de la Seconde Guerre mondiale dans son nouvel 
ouvrage, « Armentières pendant l'Occupation : 1939
- 1945. » 
« Un épisode dramatique marqué par les restrictions,
la censure, la pénurie, les bombardements et les pri-
vations en tous genres », introduit le texte de pré-
sentation du livre. Un livre de 175 pages,
passionnant et richement illustré, vendu en librairie
au prix de 35 € (éditions Gilles Guillon).

Armentières 
sous l'Occupation :
1939 - 1945

Pour ce premier trimestre 2021, de nombreux rendez-vous étaient programmés autant à la Média-
thèque qu'à l'espace d'exposition du Rex. Malheureusement, l'incertitude liée à la situation sanitaire
a contraint la Mairie à en reporter certains, et en annuler d'autres. Avec toutes les précautions qui s'im-
posent, nous vous annonçons néanmoins ces quelques événements possiblement maintenus. Suivez
sur armentieres.fr et les réseaux sociaux l'évolution de la programmation ces prochaines semaines.

Le point sur la programmation culturelle

● ON JOUE ?! Rendez-vous proposés par la ludothèque gratuit, sur
inscription*
> Médiathèque : vendredi 12 février 19h : Soirée Jeux en famille, à
partir de 8 ans
> ReX  : jeudi 4 février de 12h15 à 13h15 (en partenariat avec 
« Worklys »), et samedi 20 mars à 15h.

● ARMENTIERES EN BULLE. À la Médiathèque. Du mardi 9 au 
dimanche 21 février, exposition des planches BD d’Olivier Perret. 
Samedi 13 février dès 14h, « Après-midi en Bulles » : réalisation d’une
fresque avec Olivier Perret et Philippe Zytka.

● PRINTEMPS DES POETES & SEMAINE DE LA FRANCOPHONIE.
À la Médiathèque. Jeudi 11 mars de 12h15 à 13h15, au ReX. Atelier
d’écriture de Haikus, tout public, gratuit sur inscription* (dans le cadre
des « Jeudis Joyeux » en partenariat avec « Worklys »)
Du 13 au 29  mars. Exposition « Haikus ». Née de la rencontre de haï-
kus récoltés auprès du public, et confiés à des élèves des écoles d’art,
de danse, de musique et de couture pour les illustrer. Samedis 30/01,
6/02, 13/02, 20/02, 20/03, de 10h à 12h, Atelier d’écriture poétique
plus Restitution samedi  27 mars à 15h: « Contraventions poétiques ».
Gratuit, sur inscription*.

● EXPOS. Au ReX, espace d’exposition « Le Balcon ». Du 16 février au
20 mars, Jean-Pierre Lefrançois «  Le fer dans tous ses états  », 
sculptures. Dimanche 7 mars de 15h à 17h30 : atelier arts plastiques
autour de matériaux de récupération. Avec Vincent Schricke et Jean-
Pierre Lefrançois. A partir de 8 ans, gratuit, sur inscription*.

● LES RENDEZ-VOUS MUSICAUX proposés par l’école de musique.
Les escales musicales à 18h, Cité culturelle, Trait d’Union - entrée libre :
03/02, 08/02, 16/02, 10/03, 17/03, 31/03. Concert de l’orchestre et
des classes d’ensemble, jeudi 25 mars 19h30 au Vivat - gratuit sur 
retrait d’un ticket à l’École de musique. 

● LECTURE MUSICALE à la Médiathèque, mercredi 17 mars à 18h.
« De la poésie à la mélodie », une représentation poétique mise en
musique par les mélodistes contemporains. Hugo, Mallarmé, Debussy
ou Fauré...

* INSCRIPTIONS, RÉSERVATIONS :
> pour les rendez-vous à la médiathèque : 
(33).(0)3.61.76.04.63 - albatros@ville-armentieres.fr
> pour les rendez-vous au ReX : 
(33).(0)3.61.76.21.85 - accueil@rex-tourisme.com

On vous apporte 
les livres à domicile !

Seniors
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> Quels sont les atouts du nouveau site
'REX tourisme' ?
Marie-Anne Laversin : « On a essayé d’être
le plus complet possible sur l’offre du terri-
toire. Les visiteurs découvriront tout ce qu’il
y a à faire autour de chez eux. Par exemple,
il y a un important listing de tous les 
équipements de loisirs, les musées, le détail
de chacune des 40 randonnées pédestres
ou cyclables, ainsi que les hôtels, restau-
rants, commerçants et artisans affiliés…
Toutes les pages ne sont pas encore 
définitivement bouclées et le site évoluera
en permanence. »

> Le site est riche. Par où commencer ?
« J’attire votre attention sur la rubrique 'Ins-
piration' qui croise nos bases de données
pour proposer des activités thématiques :
que faire pendant les vacances ? Quelle est
l’offre pour les enfants ? Et si le temps est
pluvieux ? Et caetera. Actuellement la ru-
brique est façonnée pour s’adapter aux res-
trictions, avec du contenu consultable en
ligne comme des expositions virtuelles ou
des extraits de spectacles des théâtres lo-
caux. Mais elle va évoluer ces prochains
mois, nous y valoriserons les petits trésors
disséminés sur tout notre territoire. Même
ceux qui connaissent bien le coin pourront
se laisser surprendre et découvrir de nou-
velles choses ! »

> Pourriez-vous nous rappeler les carac-
téristiques du territoire de l’Office de
tourisme ?
« Géographiquement nous englobons le
Pays des Weppes et l’Armentiérois, incluant
la Lys et la Deûle. Nous avons l’habitude de
dire que nous sommes le jardin de la mé-
tropole lilloise ! C’est un territoire propice à
la relaxation, riche de nombreuses activités
nature. Et bien sûr, nous sommes particuliè-
rement marqués par l’histoire de la Première
Guerre mondiale avec de nombreux sites de
visite passionnants. »

> Comment rester bien informé sur l’actu
du REX ?
« Notre nouveau site s’adresse bien sûr aux
touristes, mais il accorde aussi une grande
place aux habitants. La rubrique 'Déjà sur
place' leur est dédiée avec l’agenda et des
infos pratiques. J’invite également les Ar-
mentiérois à s’inscrire à notre newsletter
hebdomadaire, en lien au bas de la page
d'accueil. Chaque jeudi, ils recevront par e-
mail les meilleures sorties et activités à faire
le week-end. Pour l’instant évidemment à
cause de la pandémie, c’est en stand-by.
Mais nous espérons reprendre un rythme
normal au plus vite. »

> Que peut-on attendre de l’Office de
Tourisme en 2021 ?
« Notre équipe renforcée avec deux recru-
tements en 2020 va s’atteler à enrichir l’offre,
notamment en randonnées et visites touris-
tiques. Nous allons aussi développer des
propositions autour du tourisme et du han-
dicap, lancer un service de location de vélos
électriques... Ça va bouger dès le premier
trimestre 2021 avec l’édition d’un pro-
gramme de visites et surtout la sortie de
notre guide touristique complet, qui a été
plusieurs fois retardé en raison de la crise
sanitaire. J’invite le public à se connecter ré-
gulièrement sur notre nouveau site et bien
sûr à venir nous rencontrer ! » 

ZOOM SUR...

LE REX, OFFICE DE TOURISME DE L'ARMENTIÉROIS ET DES WEPPES, A MIS EN LIGNE SON 
NOUVEAU PORTAIL WEB. MARIE-ANNE LAVERSIN, LA DIRECTRICE, NOUS EN PARLE ET ÉVOQUE
L'AVENIR PROCHE.

Nouveau

CLIQUEZ SUR ReX-TOURISME.COM 

ZOOM SUR...

Le REX 
OFFICE DE TOURISME DE
L’ARMENTIÉROIS ET DES WEPPES
4 Rue Robert Schuman, 
Armentières

03 61 76 21 85
accueil@rex-tourisme.com

Rex-tourisme.com
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Je vous souhaite, en mon nom et celui du
groupe majoritaire du Conseil municipal, mes
meilleurs voeux de bonheur et de santé pour
vous-mêmes ainsi que tous ceux qui vous sont
chers !

L’usuelle formule, pour sincère qu’elle soit,
prend désormais un relief tout particulier, vous
en conviendrez. L’an dernier à pareille époque,
nous nous souhaitions tous le meilleur pour
2020. L’impensable s’est pourtant produit : une
pandémie mondiale meurtrière, la privation de
notre liberté de déplacement, des faillites éco-
nomiques, du chômage, la douleur de perdre
trop tôt un être cher… Ajoutons à cela les pa-
thologies sociales  : des liens humains qui se
sont distendus, une forme de repli sur soi qui
semble avoir gagné du terrain...

Non, 2020 ne s’effacera jamais de nos mé-
moires. J’ai toutefois la conviction que 2021

sera l’année du retour à la vie. La vie sans
contraintes, sans les masques, où chacun re-
trouvera le goût de l’autre, le goût de partager
à nouveau les petits moments de simple convi-
vialité comme les rassemblements festifs, ainsi
que le joyeux foisonnement de notre vie asso-
ciative et sportive. Pourquoi un tel optimisme ?
Parce que nous sommes tous en ordre de 
bataille pour barrer la route au virus, et parce
que les vaccins sont arrivés !

Ils sont notre meilleur espoir pour sortir de la
crise. Je sais que beaucoup de nos concitoyens
demeurent méfiants, leur jugement étant sans
douté biaisé par les discours complotistes, 
falsifiés et   irresponsables. Que les choses
soient redites ici avec force : non, la vaccination
n’est pas un complot, au contraire elle est un
progrès de l’humanité face aux maladies qui la
touchent, qui la tuent  ! En matière de santé,
nous devons faire confiance aux chercheurs.

Grâce à eux, au siècle dernier, la variole, la diph-
térie, le tétanos, la coqueluche, la poliomyélite
ou la rougeole ont été maîtrisées. Sans les vac-
cins, ces maladies tueraient des millions de per-
sonnes chaque année dans le monde, surtout
les plus fragiles comme les enfants et les défa-
vorisés. Il est de mon devoir, en tant qu’élu de
la République, de rappeler ces éléments.

Soyons donc confiants pour 2021 ! La lumière
est au bout du tunnel, même si le tunnel est en-
core un peu long... Une fois de plus, chères 
Armentiéroises, chers Armentiérois,  je nous
souhaite une bonne année, tous ensemble ! 

Jean-Louis MERTEN

Le groupe « Ensemble pour l'humain d'abord »
vous souhaite à toutes et à tous une bonne
année 2021. Qu'elle soit celle de la victoire
contre la pandémie mais aussi celle du partage !
Dans un pays qui compte 4 fois plus de milliar-
daires qu'en 2008, la crise sanitaire a fait bas-

culer 1 million de Français dans la pauvreté. La
pandémie dicte son calendrier qui rejaillit sur
celui de la crise économique. Le front social
s'affiche plus que jamais essentiel !
Nous sommes une ville solidaire, vous nous le
prouvez quotidiennement ! Pauvreté ne rime

pas avec « exclusion » , pauvreté rime avec
« solidarité » !
Belle année solidaire ! 

Martine DUBREU pour le Groupe 
« Ensemble pour l'Humain d'abord »

EN 2021, LE RETOUR À LA VIE

"EUNE BONNE ET HEUREUSSE À TERTOUS !"

Soutien indéfectible aux forces vives de la cité,
nous avons demandé au Maire, lors de notre der-
nier Conseil, de revoir le montant de la subven-
tion annuelle accordé, par la ville, à l’association
des commerçants « Les As ». En effet, 2877 €
pour une association qui n’a pas démérité par sa
présence sur le terrain, depuis un an, c’est peu…
C’est peu surtout si l’on considère que l’associa-
tion demandait 5000 €…. A l’heure de la crise sa-
nitaire, des dépôts de bilan en cascade dans
notre pays, soutenir nos commerçants est non
seulement une priorité, mais c’est surtout investir
dans l’avenir. Le Maire nous a opposé un refus
préférant nous dire combien la ville s’investissait
déjà à leurs côtés…Comme toujours la munici-
palité s’accroche au verre à moitié plein, quand
la réalité nous laisse surtout entrevoir le verre à
moitié vide… Un commerce local « qui tourne »

c’est avant tout de bons produits, du savoir-faire
et…de l’attractivité ! L’attractivité de la ville et du
commerce se trouvent à la confluence de diffé-
rents facteurs : développement économique, po-
litique logement, aménagements urbains,
stationnement… Certes la ville peut s’enorgueillir
de la présence de quelques belles enseignes, à
la renommée confirmée. Mais ces quelques ar-
bres ne doivent en rien occulter la densité de la
forêt : manque de diversité commerciale (plus de
magasin de chaussures ou de vêtements
hommes, par ex), explosion d’enseignes de res-
tauration rapide (conséquence de notre poli-
tique logement et de la dégradation du pouvoir
d’achat dans notre ville), aucune volonté de
maintenir les commerces qui fonctionnent (ex.
fermeture de « Vic-fruits », aussitôt remplacé par
un programme logement) et enfin, aucune ca-

pacité à créer les conditions d’accueil et de main-
tien durable du commerce local. Si l’on écoute la
municipalité, le nombre des ouvertures de com-
merces resterait supérieur à celui des fermetures.
C’est oublier volontairement qu’ouvrir une en-
seigne est une chose, créer une activité durable
en est une autre ! Là où certains voient dans ce
« turn-over » incessant une forme de vitalité, la
réalité démontre, tout au contraire, une grande
instabilité !  La municipalité prétend faire tout ce
qu’elle peut pour garder ses commerces. Certes,
dans la limite de la logique qui est la sienne, mais
certainement pas dans le sens de ce qui est né-
cessaire à la commune. Excellente année 2021 à
tous les Armentiérois ! 

Michel PLOUY

LE COMMERCE LOCAL : ENTRE ILLUSIONS ET RÉALITÉ… 

MEILLEURS VOEUX !
Chères Armentiéroises, chers Armentiérois,
Pour 2021, nous vous souhaitons d’abord la santé
– c’est essentiel alors que la Covid-19 circule tou-
jours activement. Nos pensées vont vers les pro-
fessionnels de santé, les caissières, les agents du
service public, les enseignants et vers tous ceux
qui ont travaillé avec beaucoup de courage en
2020 pour que nos besoins fondamentaux soient

assurés. À l’aube de cette nouvelle année, nous de-
vons redoubler d’efforts pour qu’Armentières re-
devienne une ville attractive. La crise sanitaire a
révélé les fragilités de notre commerce local. Pour
y remédier, il est indispensable de prendre à bras-
le-corps la question du pouvoir d’achat et celle de
la pauvreté grandissante. Plus que jamais, AET sera
attentive au respect de la mixité sociale qui, par-

fois, semble non maîtrisée par la municipalité ac-
tuelle. En 2021 comme en 2020, vous pourrez
compter sur nous pour défendre vos intérêts.

Bonne année à toutes et tous ! 

Catherine HALOS

AIMER ARMENTIÈRES ET AGIR POUR L’HUMAIN

ARMENTIÈRES AVEC FIDÉLITÉ ET BON SENS

ARMENTIÈRES EN TÊTE !
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